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Des noces d'or... chidée !

La CEBO a été installée officiellement lors d'une séance tenue en janvier 1971 dans la
salle des mariages de la maison communale de Ganshoren. 50 ans après, on peut donc à
juste titre célébrer les “noces d'or” de notre association ! Cependant, comme le groupe de
jeunes naturalistes de cette commune qui lui a donné naissance s'était constitué 5 ans
auparavant, il y a lieu de commémorer aussi ces “noces d'orchidée” (55 ans) ! C'est pour-
quoi ce numéro spécial met en lumière cette prestigieuse famille de plantes et les espèces
qui ont élu domicile dans la vallée du Molenbeek.

Créée dans la mouvance de l'Année européenne de la Conservation de la nature (1970), la
CEBO a voulu relayer cet enjeu essentiel en sensibilisant les autorités et les habitants du
nord-ouest de Bruxelles. L'historique de l'association, des actions menées et des résultats
engrangés en un demi-siècle sont relatés dans un article de 50 pages disponible en ligne
http://www.scheutbos.be/pages/presentation/asbl-cebo.html

Protégés d'un point de vue juridique par leur inscription comme zones d'espaces verts
dans les plans régionaux successifs d'affectation du sol, les sites naturels concernés
bénéficient dans plusieurs cas de protections supplémentaires en tant que site classé,
réserve naturelle, site de haute valeur biologique et/ou site noyau de la Zone Spéciale
de Conservation Natura 2000 “Vallée du Molenbeek”.
Mais cette protection n'est pas sans faille comme différents aménagements en projet ou
déjà réalisés le prouvent aux marais de Jette et Ganshoren (construction de tunnels de
substitution aux passages à niveau, d'espace fitness, de pistes cyclables, de stations-
RER), au Poelbos (construction d'une école) et au bois du Laerbeek à Jette (élargisse-
ment du ring). Ce dernier site illustre bien aussi les effets négatifs qu'un niveau élevé
de bruit peut avoir sur la qualité des espaces verts.

Le rôle des espaces verts en ville
Les dernières décennies ont vu se confirmer les inquiétudes relatives à l'impact des acti-
vités humaines sur le climat du XXIe siècle. Les effets du réchauffement atmosphérique
en ville rendront toujours plus indispensable la prise en compte d'espaces verts pour lut-
ter contre la canicule et les îlots de chaleur qu'elle engendre mais aussi contre la pollution
de l'air (absorption du rayonnement solaire, capture du dioxyde de carbone et production
d'oxygène au niveau des arbres et filtrage et capture de polluants au niveau du sol).
Le verdissement des villes présente aussi des effets esthétiques et psychologiques.
L'une de ses conséquences indirectes majeures porte sur le bien-être qu'il procure aux
habitants. Non seulement la présence de zones vertes améliore la santé physique des
citadins, mais elle contribue aussi à leur santé mentale en contribuant à réduire les pics
anxieux ou dépressifs, en favorisant le développement cognitif des enfants et en retar-
dant certaines dégénérescences liées à l'âge. Depuis mars 2020, la crise sanitaire a
montré l'importance des espaces verts pour offrir aux habitants une alternative au confi-
nement strict.
Enfin, la végétalisation urbaine favorise la diversité biologique et facilite la continuité
écologique villes-campagnes, elle-même nécessaire au maintien du vivant.

Jean Rommes

La CEBO a 50 ans !
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EDITORIAL



Cette photo prise en mars 1984 lors d’une séance de nettoyage de la vallée du Molenbeek est
emblématique de l’action de la CEBO. Gestion sur le terrain, implication dans la défense des
sites naturels du nord-ouest de Bruxelles, partenariat avec d’autres groupements, sensibilisation
de la population et des autorités communales et régionales...
Au début des années 1980, l’aménagement de la troisième phase du Parc Roi Baudouin à Jette
a mobilisé durablement les volontaires de la CEBO pour sauvegarder les richesses naturelles exis-
tantes et favoriser la biodiversité face à des projets de recomposition de l’espace public.
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Vous souhaitez recevoir ce bulletin trimestriel sous forme électronique ?
Rien de plus simple : envoyez un e-mail en mentionnant “OK bulletin”

à rommes.jean@gmail.com ou leveque.jean@hotmail.com

EDITORIAL
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Les présidents successifs de la CEBO :

Jean-Paul Delhaye (1971-1980), Louis Draps (1981-1983), Harry Mardulyn (1984-1992),
Benoît Schoonbroodt (1995-2000), Jean Rommes (1993-1994 et depuis juillet 2000)
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COTISATIONS

Cotisation CEBO 2021
Pour soutenir notre association de protection
de la nature qui a prouvé son efficacité depuis
50 ans, versez votre cotisation annuelle (mini-
mum 5 €) au compte bancaire n° BE69 3101
4929 1978 de la CEBO à 1083 Bruxelles.
Cette année, vous aiderez ainsi à soutenir un
important projet d'aménagement d'une butte
en terre pour la reproduction du martin-
pêcheur à la réserve naturelle du marais de
Jette. L'installation de nichoirs viendra com-
pléter l'agrandissement et l'approfondisse-
ment d'un étang, milieu de choix pour cette
espèce rare en Région de Bruxelles-Capitale.
Cet oiseau richement coloré figure parmi les
espèces européennes qui, parce qu'elles sont
menacées de disparition, vulnérables, rares
ou vivant dans un habitat très spécifique, doi-
vent faire l'objet de mesures de conservation
spéciales.

MEILLEURS

VOEUX

POUR 2021
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VOOR 2021
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Cet hommage rendu à nos plantes sauvages les plus remarquables constitue l'occasion
de parcourir différents sites de la vallée du Molenbeek dont les 2.450 hectares s'étalent
à la fois sur la Région de Bruxelles-Capitale et sur la Région flamande. Un voyage égale-
ment dans le temps qui commence en 1980 à l'ancien rond-point de Grand-Bigard.

Splendeurs passées de Grand-Bigard
En prévision de l'Exposition universelle organisée sur le site du Heysel, le premier tron-
çon du Ring fut ouvert entre Strombeek-Bever et Grand-Bigard en 1957. Avant d'être
transformé en véritable échangeur autoroutier vers 1985, l'ancien rond-point de Grand-
Bigard abrita des populations remar-
quables d'orchidées sauvages. La
proximité de la nappe phréatique, le
fauchage annuel et l'absence d'ap-
ports nutritifs extérieurs (engrais) ont
été autant d'éléments contribuant à
faire de l'endroit une station particu-
lièrement propice à l'installation de
diverses espèces végétales affection-
nant les milieux humides. Une grande
partie des sols qu'occupait la station
provenait vraisemblablement de terres
de remblai.
La station comportait en 1980 une
centaine de pieds d'orchis à larges
feuilles (Dactylorhiza majalis), une cin-
quantaine de pieds d'orchis incarnat
(Dactylorhiza incarnata) et une dizaine
de pieds d'épipactis des marais
(Epipactis palustris).
Ces 3 espèces ont malheureusement
disparu à l'heure actuelle et seules des
diapositives et quelques séquences filmées en conservent le souvenir.

Le Researchpark de Zellik
En 1973, une mobilisation de centaines d'habitants fut lancée à l'initiative de la CEBO
pour s'opposer au prolongement d'une autoroute de pénétration dans Bruxelles, destinée
à relier le Ring à la Grande Ceinture (en l'occurence, le boulevard de Smet de Naeyer).
L'issue favorable de cette action pour la vallée du Molenbeek à Ganshoren et Jette se
concrétisa par l'inscription de la majeure partie des sites menacés en zones d'espaces
verts au plan de secteur de la Région bruxelloise et rendant possible, à partir de 1981,
la réalisation en trois phases successives du Parc régional Roi Baudouin à Jette.
La section d'autoroute déjà réalisée à Zellik (Asse) s'arrêtait à la limite de Ganshoren

Orchidées sauvages, joyaux naturels
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Orchidées sauvages, joyaux naturels
de la vallée du Molenbeek

Orchis à larges feuilles
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Orchidées sauvages, joyaux naturels

et, durant de nombreuses années, son
raccordement à une future zone d'entre-
prises urbaines de cette commune fut
envisagé. Ce projet définitivement aban-
donné, la "Pontbeeklaan" dessert désor-
mais le "Researchpark Zellik" où les
entreprises sont nombreuses à s'être ins-
tallées. Des zones de friche subsistent
cependant encore, permettant depuis
2009 le développement d'une population
d'orchidées, surprenante par sa densité
et sa diversité.

Espèces pionnières, l'ophrys abeille
(Ophrys apifera) et l'orchis pyramidal
(Anacamptis pyramidalis) s'y maintien-
nent en dépit de travaux de génie civil
dévastateurs.

Parmi le genre Ophrys, l'ophrys abeille
fait un peu bande à part : alors que la
majorité des espèces attirent les insectes
pollinisateurs par le mimétisme des
fleurs et l'émission de substances vola-
tiles (phéromones) qui exercent un attrait
sexuel, essentiellement sur les mâles
d'hyménoptères, cette espèce est autoga-
me. Probablement privée, à un moment
de son évolution, de ses insectes spéci-
fiques, elle a dû s'adapter à l'autopollini-
sation ou autofécondation : son pollen
finit par aboutir spontanément au stig-
mate de la même fleur.

Les fleurs d'orchis pyramidal, d'ordinaire
roses à rouge violacé, mais parfois
blanches, offrent pour leur part du nectar
logé au fond d'un long éperon. Cette dis-
position avantage les papillons pollinisa-
teurs dotés d'une longue trompe.

Une troisième espèce remarquable mérite
d'être mentionnée, même si jusqu'à pré-
sent, elle n'a fait qu'une apparition éphé-
mère : l'orchis militaire (Orchis militaris).
Chez cette orchidée, toutes les pièces flo-
rales, à l'exception du labelle quadrilobé
et anthropomorphe, se rapprochent pour
constituer une sorte de casque.
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Orchidées sauvages, joyaux naturels

Le Poelbos et le bois d’Osseghem
Deux espèces d'orchidées du genre
Neottia se retrouvent dans des milieux
boisés de la vallée du Molenbeek. Lors de
la création en 1978 de la réserve natu-
relle du Poelbos à Jette, la listère ovale
(Neottia ovata) était déjà bien présente
dans cette ancienne carrière de grès cal-
caire exploitée par les moines de
l'Abbaye de Dieleghem et replantée en
hêtres. La présence à la base de la
hampe de deux grandes feuilles, ovales à
arrondies, lui vaut aussi le nom de
"double-feuille". C'est notre espèce la
plus précoce, sa floraison apparaissant
déjà au mois d'avril.
En ce qui concerne la germination des
graines d'orchidées, il a fallu attendre la
fin du XIXe siècle pour qu'en soit décou-
vert le secret : cet événement ne peut se
produire que si elles sont associées à un
champignon. En effet, les graines, de très
petite taille, n'ont pas de réserves et le
champignon leur fournit le carbone, éner-
gie nécessaire à la germination. Ensuite,
lorsque la plante grandit, normalement le
rôle s'inverse et l'orchidée nourrit son
champignon par l'intermédiaire des
mycorhizes. Cependant, chez quelques
espèces, l'orchidée vit aux dépens du
champignon. C'est le cas de la néottie
(Neottia nidus-avis), une orchidée jaune
pâle à brunâtre : faute de chlorophylle, cette plante n'est pas capable de réaliser la
photosynthèse. Pour se nourrir, elle doit donc impérativement obtenir ses ressources
carbonées du champignon, donc vivre en véritable parasite.
Si la néottie n’a plus été observée depuis de nombreuses années au Poelbos, elle est
toujours bien présente au parc forestier d'Osseghem à Laeken.

À proximité du bois du Laerbeek
À Jette, au cours des années 90, un fourré dense de saules marsaults s'est développé
sur un remblai dont la composition chimique riche en bases a contribué à la constitu-
tion d'un milieu d'accueil excellent pour l'orchis de Fuchs (Dactylorhiza fuchsii), autre-
fois appelé orchis tacheté des bois. Un comptage annuel des individus en fleurs, élar-
gi ensuite à celui des plantules, a eu lieu de 2004 à 2013. Après avoir atteint un maxi-
mum de 676 pieds fleuris en 2008, ce nombre a ensuite décliné suite à la concur-
rence d'autres plantes herbacées.
Heureusement, la présence d'une prairie voisine a permis à cette espèce de coloniser
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Orchidées sauvages, joyaux naturels

ce nouveau milieu où le dernier recense-
ment faisait état de plus de 200 exem-
plaires fleuris.
Quelques pieds d’une nouvelle espèce y
ont même été observés: l’orchis négligé
(Dactylorhiza praetermissa), parfois consi-
déré comme une sous-espèce de l’orchis
à larges feuilles.
Le petit bois déserté par l’orchis de
Fuchs abrite cependant une belle popu-
lation d'épipactis à larges feuilles
(Epipactis helleborine). Cette espèce a
connu une extension remarquable en
région bruxelloise et est actuellement lar-
gement distribuée dans la ville et ses
abords. L'abondance de sa sécrétion
sucrée (nectar) explique l'attrait des
guêpes pour cette orchidée, à l'origine de
son nom vernaculaire néerlandais ("wes-
penorchis").

Un bilan encourageant
Une flore analytique du Centre de la
Belgique parue au milieu du XIXe siècle,
signalait treize espèces d'orchidées dans
l'agglomération bruxelloise. Quelques
espèces n'ont plus été revues de nos
jours comme la platanthère des mon-
tagnes (Platanthera chlorantha) dont la
dernière mention date de 1980, entre
Berchem-Sainte-Agathe et Dilbeek.
Heureusement d'autres espèces sont
venues s'ajouter à la liste. C'est le cas de
l'orchis tacheté (Dactylorhiza maculata),
espèce déjà observée à Jette en 1966 et
retrouvée en 2009.

Une nouvelle espèce bruxelloise, l'orchis
bouc (Himantoglossum hircinum), qui
avait été découverte en 2012 à
Auderghem, a été revue l'année suivante
sur les talus herbeux du Ring à Berchem-
Sainte-Agathe. Cette orchidée des sols
calcaires présente un labelle spectaculai-
re formé de lanières multiples.

Jean Rommes
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Bilan 2020 des Amis du Scheutbos

Visites guidées : aucune. Celles prévues en janvier et février ont dû être annulées pour
cause de tempête, et le reste de l'histoire, vous le connaissez.

Inventaire biologique : le compteur d'espèces affiche "2650" ce 1er décembre 2020,
dont 411 plantes, 452 champignons et 1776 animaux.

Gestion : La palme revient sans contestation possible à la Commune et à la Région qui
nous ont gratifiés cette année encore de deux superbes réalisations :

- Restauration de la mare du bois nord (voir notre numéro précédent)
- Remise en état du revêtement et dégagement des chemins Deraedt et ses

liaisons au parc

Quant à nous, nous avons dû renoncer (c'est co l' Covid) à nos activités-phare qui ras-
semblent ordinairement beaucoup de monde (journée de nettoyage, journées
citoyennes) et nous contenter d'accomplir les tâches les plus urgentes avec l'aide des
privilégiés qui se trouvent sur notre liste de volontaires (Je sais que cette révélation va
provoquer une jalousie aiguë chez beaucoup d'entre vous. Aussi, je leur promets une
place de choix dans notre lutte contre les invasives et les pollueurs, dès qu'ils m'au-
ront signifié par mail leur indignation de ne pas encore figurer sur notre liste.)

Travaux effectués :
- Enlèvement des branches et déchets dans la mare du bois nord, en

préparation aux travaux de restauration.
- Prolongation et recharge de trois fascines (clôtures en bois mort)
- Arrachage du liseron dans 2/3 de la roselière
- Enlèvement du produit de fauche dans le troisième tiers
- Nettoyage
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Chemin des Galloways Caillebotis
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La nouvelle entrée inspirera sans doute moins les déverseurs d'ordures.
C'est en tout cas ce que nous avons pu observer ces dernières semaines. Touchons du bois…

D'autre part, le dégagement de la mare a pour effet collatéral de rendre
le sous-bois adjacent beaucoup plus lumineux. Un régal pour les photographes.



Nous publions ci-après les propos d'un de nos volontaires, en espérant que son second
degré ne jette pas un froid ?? :

J.L.

Chaque année, en cette saison, ça ne rate pas, il y aura un ''ami de la nature'' pour me
proposer d'aller écouter le brame du cerf. Chaque année, je refuse parce que, désolé mais
aller me les geler la nuit dans la pluie et la boue pour entendre gueuler un mâle alpha,
ça ne m'inspire pas. Et bien heureux, en plus si, en me cherchant un petit coin tranquille
pour m'installer, je ne devrais pas fuir le sanglier irascible que j'aurais dérangé.
Pourrait-on m'expliquer d'ailleurs ce qu'il y a de passionnant dans le cri des grands cor-
nards, cri qui pourrait se traduire fort prosaïquement par : ''je suis sur MON territoire,
ce sont MES femelles (et ça en pleine période de Me too !) et si tu oses t'approcher,
je te pète la tronche, parce que même si j'en ai trop, je ne suis pas partageur''. C'est
d'un délicat ! D'un romantique ! Le cocasse de l'histoire, c'est que pendant que l'im-
bécile cherche à se battre et exhibe ses cornes (on dit ses bois, je sais, mais ça reste
des cornes. C'est comme les "jambes" des chevaux, c'est péteux mais ça reste des
pattes) pendant que l'imbécile, disais-je avant que je ne m'interrompe grossièrement,
exhibe ses cornes, ses biches les lui justifient en faisant leurs petites affaires avec de
jeunes cerfs de passage, plus discrets et plus malins. Comme quoi, vous aurez beau
ouvrir grand votre gueule, elles préfèreront toujours un petit jeune bien nerveux.
Chaque année, en cette saison, ça ne rate pas, il y a un ''ami de la nature'' pour nous
proposer d'aller nettoyer le Scheutbos. Chaque année, j'accepte alors que, désolé, mais
me les geler tôt matin dans la pluie et la boue, ça ne m'inspire pas non plus.

- 11 -

Fascine
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Il n'y a pas de cerfs au
Scheutbos, encore
heureux. Pas de san-
gliers non plus mais
leurs cousins par
contre, les gros porcs,
ne manquent pas et
laissent des traces.
Comme les charo-
gnards, ils marquent
leur territoire avec leurs
merdes. C'est d'un déli-
cat ! D'un romantique !
À chaque fois, on en
récupère de quoi rédi-
ger un inventaire de
Prévert d'un nouveau
genre :

Une trottinette,
Une brouette,
Un PC boueux
Et deux vieux pneus.

Un vélo électrique,
Un siège en plastique,
Des vêtements miteux
Et deux vieux pneus.

Un sac à main volé,
Un matelas crevé,
Un panneau crasseux
Et deux vieux pneus

Un sac-poubelle,
De la vaisselle,
Un bidon huileux
Et deux vieux pneus.

Des boites de bière,
Un calorifère,
Des bâtons merdeux
Et deux vieux pneus.

Nature assassinée.
Œuvre contemporaine d'un artiste inconnu.

Heureusement pour lui.

Si au moins la chasse était autorisée en Région de Bruxelles Capitale, ou si on faisait
exception pour les pourceaux. Car hélas, l'espèce ne semble pas en voie de disparition !

Dominique Meeus
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Activités des Amis du Scheutbos

Contact : leveque.jean@hotmail.com - 0496/53.07.68

www.scheutbos.be

Samedi 9 janvier, 10h30 : Assemblée générale (aaah !)

Une fois encore, à la demande insistante de la plupart d'entre vous, nous organisons
une assemblée générale. En plus d'être une obligation légale pour une asbl, c'est une
excellente occasion de réfléchir ensemble à l'orientation à donner à notre association. 

Agenda : -        Rapport d'activités 2020
- Approbation des comptes
- Budget 2021
- Programme de l'année
- Suggestions, questions et (souvent) réponses

L'AG - pandémie oblige - sera virtuelle cette année. Pour participer, envoyez
avant le 8 janvier un mail à leveque.jean@hotmail.com qui vous enverra ensuite
un lien pour vous brancher à la réunion internet.

P.S.: Tout le monde est le bienvenu à l'AG; cependant, d'après nos statuts, si
vous souhaitez avoir le droit de vote, vous devez soumettre votre candidature  de
"membre effectif" par écrit au conseil d'administration. Mais, même si vous
n'avez pas le droit de vote, vous avez toujours droit à la parole !
______________________________________________________________________

Nous reprendrons en 2021 les visites guidées pour autant qu'elles soient légale-
ment autorisées. En cette période mouvementée, il est plus que jamais indis-
pensable de vérifier la veille sur notre site internet http://www.scheutbos.be que
la visite a bien lieu comme prévu. Les précautions suivantes seront d'application:

- Nombre de visiteurs limité à 12
- Réservation obligatoire par mail à scheutbos@yahoo.com
- Port du masque obligatoire
- Distanciation à respecter
- Usage de gel hydroalcoolique avant manipulation de tout échantillon

Dimanche 17 janvier, 10 h : Visite guidée thématique
Comment les espèces vivantes passent-elles l’hiver ?
Pas toutes sur les plages du sud. Venez découvrir une foule de stratégies de passage de
l’hiver. Des couvertures à l’antigel.
Guide : Gabrielle Jael
R-V à la cabane des gardiens du Parc, au bout de la RUE du Scheutbosch (PAS l’avenue) à
Molenbeek-Saint-Jean. La rue donne sur le boulevard Mettewie, en face du boulevard
Machtens, Bus 49 et 86 (arrêt et terminus Machtens). Fin vers 12 h 30. è



Samedi 20 février, 10 h : Visite guidée thématique
Nos arbres face au changement climatique et à la mondialisation
Guide : Jean Parfait
De nombreuses espèces invasives viennent menacer nos plantes indigènes, soumises
d’autre part aux conséquences du changement climatique en cours... Comment vont-elles
résister ? Que pouvons-nous faire pour les aider ?
Même lieu de R-V.

Samedi 13 mars, 10 h : Visite guidée thématique
Pourquoi l’eau est-elle source de vie ?
Guide : Hugo Hubert
Pourquoi les propriétés physiques et chimiques de l’eau ont-elles permis l’apparition de la
vie et son maintien sur la terre ? Comment la vie est-elle née ? Comment a-t-elle évolué ?
nous en profiterons pour visiter les milieux humides du Scheutbos : sources, ruisseaux,
mares et roselières.
R-V : cabane des gardiens du Parc, comme d’habitude.
P.S. : il n’est pas prévu de dégustation, ni d’eau-de-vie.
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Tritons hibernant sous une pierre (enlevée pour la photo).



La pouponnière des insectes (3)
Métamorphose complète - Hyménoptères

Les larves de la majorité des hyménoptères
(abeilles, guêpes, bourdons, fourmis…) sont
de gros boudins apodes (version larvaire du
bonhomme Michelin) et peu spectaculaires.
Elles ne doivent pas aller chercher leur nour-
riture, puisque leurs génitrices ou leurs
ouvrières pourvoient à tout. Vous pourrez trou-
ver ici un intéressant croquis représentant les
étapes de développement d'une abeille
domestique :
http://www.apisbruocsella.be/fr/vie-de-labeille

Seules les tenthrèdes font preuve d'originalité, et produisent de "fausses chenilles".
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Tenthrède-limace (Caliroa cerasi)
L'aspect atypique de cette larve est dû au mucus noir brillant dont elle est couverte,

et qui dissimule la tête; le thorax est la partie enflée, à gauche de la photo.

Tenthredo vespa
Les larves de tenthrèdes, à la différence des chenilles de papillon, ont de 6 à 9 paires de fausses pattes,

alors que les chenilles en ont 2 ou 5.

Larves de fourmis

M
ag

al
ie

 T
om

as
 M

ill
an



- 16 -

Heterarthrus cuneifrons
Sans compter que de nombreuses tenthrèdes pondent leurs œufs dans l'épaisseur d'une feuille;

après éclosion, la larve consomme la matière organique entre les deux faces de la feuille en y creusant une “mine”.
Cette larve comprend bien pattes et fausses pattes, mais elles ne sont pas visibles sur cette photo.

Cotisations 2021 des Amis du Scheutbos

Montant annuel : 5 € à virer au compte bancaire n° BE25 0015 4260 8982
des "Amis du Scheutbos" rue du Jardinage, 26 1082 Bruxelles.

Attention : les membres en ordre de cotisation pour 2020 ne doivent plus rien
verser en 2021, étant donné que nous avons eu très peu d'activités et donc de
dépenses en 2020. Maintenant, si vous insistez …

MEILLEURS

VOEUX POUR

BESTE WENSEN

VOOR

2021


